
Comment l'économie 
influence-t-elle le 
choix électoral ?

La science politique a développé des théories afin de prédire le choix électoral. Parmi 
celles-ci, la théorie du vote économique est abondamment évoquée dans la 

littérature depuis les années 1980, malgré que l'on retrouve déjà la variable de 
l'économie dans « l'entonnoir de facteurs » du vote, concept phare des études 

électorales théorisé par Campbell et ses collègues (Lewis-Beck et Nadeau 2011). 
 

La prémisse est simple. Les perceptions de l'économie et le choix électoral sont liées. 
Voici un bref aperçu de cette théorie.

Un facteur d'importance : les perceptions de 
l'économie dans la littérature scientifiīue
Diverses études considèrent avec importance le facteur de l'économie. En principe, il existe
différentes manières de mesurer cette variable. Dans la littérature scientifique, on retrouve
la mesure de la perception de l'électeur de l'économie. Cela entraîne les dynamiques
suivantes :
 
- Le gouvernement sortant cherche à convaincre que l'économie se porte mieux
- Les partis d'oppositions veillent à prouver que l'économie ne s'est pas améliorée
 
Selon les contextes, les perceptions de l'économie peuvent fortement expliquer le vote ou
non. Mais d'abord, comment l'électeur construit-il ses perceptions?

L'électeuĬ et ses peĬceptions de l'économie selon...

Doőns ƔŬ9Ű7ƕ
La conception de l'électeuĬ dans la théoĬie du vote économiīue est issue de l'école des choix Ĭationnels

- L'électeur est un
individu rationnel.
- L'électeur cherche à
maximiser ses intérêts et
vote en fonction d'un
rapport entre les coûts et
les bénéfices.

- Le politicien a donc 
intérêt à adopter des 

politiques qui vont 
favoriser l'économie 
globale et celle de 

l'électeur pour 
rester au pouvoir.

- L'électeur est peu sophistiqué
et naïf. Il ne fait pas une
évaluation élaborée de
l'économie
- Les perceptions de l'économie
se forment sur le passé.
- L'électeur a une vision à court
terme de l'économie et de la
performance du gouvernement.

NoĬdhaus ƔŬ97Űƕ

Rogoff 
ƔŬ99ūƕ Évaluation pĬospective et ĬétĬospective

Les électeurs peuvent se former des perceptions de
l'économie à partir de deux processus temporels :
 
 
Évaluation rétrospective : L'électeur révise la
performance passée du gouvernement et fait le lien
avec l'état de l'économie.
 
Évaluation prospective : L'électeur se base sur des
prédictions futures de l'économie et des attentes.

Évaluation sociotĬopiīue et égotĬopiīue
Évaluation sociotropique : L'électeur forme sa
perception en faisant le constat de l'état de
l'économie dans la société.
 
Évaluation égotropique : L'électeur construit sa
perception à partir de sa propre condition
économique.

- À partir du modèle de 
Nordhaus (1975), si on 
compare avec les 
indicateurs économiques, 
l'électeur fait  une bonne 
évaluation de l'économie.
- L'électeur fait un calcul de 
la différence entre l'état de 
l'économie réelle et 
l'état de l'économie 
qu'il aurait souhaité.

ƔBélangeĬ et Nadeau ŭūŬůƕƔNadeau et al. Ŭ99ůƕ



Lewis-Beck et Nadeau (2011) soutiennent que l'économie
est identifiée par Campbell, Converse, Miller et Stokes
dans The American voter, ouvrage incontournable des
études électorales paru en 1960.
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L'économie, un rôle d'importance ?

« EntonnoiĬ de facteuĬs » du vote paĬ 
Campbell et al. ƔŬ96ūƕ

L'économie est identifiée en tant que facteur
d'importance à court terme. Par contre ce
n'est que dans les années 1980 que les
chercheurs s'intéressent au rôle des
perceptions de l'économie et le choix
électoral (Nadeau et al. 2012).
 
Malgré l'importance de ce facteur selon les
contextes, la partisanerie  aurait
généralement une portée explicative plus
forte.

L'identité 
paĬtisane et 
l'économie

Les liens entre les perceptions de l'économie et le
choix électoral peuvent être indirectement faussées
par l'identité partisane. Cette variable peut moduler
les perceptions de l'individu. Il existe donc un danger
de relation fallacieuse (Lewis-Beck et al. 2008).

xŬ y

Exemple :

(Lewis-Beck et 
Nadeau 2001)

Un électeur attaché au parti 
républicain aux États-Unis peut 
avoir une perception négative de 
l'économie ou sous-évaluer celle-
ci alors qu'un gouvernement 
démocrate peut avoir amélioré 
l'économie.

Conséīuences suĬ le vote du soĬtant en fonction 
de l'état de l'économie
Les effets du vote économique sont étudiés au niveau macro, notamment à
partir de données agrégées. En fait, cet angle de l'étude du vote économique
cherche à comprendre les effets des perceptions de l'économie avec les
indicateurs macroéconomiques. Par conséquent, différents chercheurs se sont
concentrés sur l'effet du vote économique sur le gouvernement sortant.
 
Entre autres, Dassonneville et Lewis-Beck (2014) concluent que les effets du
vote économique sur le gouvernement sortant sont beaucoup plus importants.
À vrai dire, plus la croissance économique serait forte, plus le gouvernement
obtiendrait de votes.
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